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A la mémoire de 

M. le Chanoine Pierre Bourban 

Prieur et archiviste de l Abbaye 

Sans vouloir chercher aucune coïncidence de dates ou 
de jubilés — ces aimables prétextes que l'on évoque com
me des excuses pour parler d'un sujet que l'on aime, — 
mais simplement parce que son souvenir demeure et méri
te de ne point disparaître, deux de nos confrères, MM. les 
Chanoines Marcel Michelet et Isaac Dayer, ont formé le 
dessein de consacrer une étude à M. le Prieur Bourban. 
Combourgeois de leur héros, les deux auteurs sont parti
culièrement désignés pour traiter d'un personnage qu'ils 
envisageront avec leur cœur, avec une sorte de piété filiale. 

Pierre Bourban fut incontestablement l'une des illus
trations du Clergé valaisan au tournant du siècle. Doué 
d'un volonté ferme et persévérante, d'une belle intelligen
ce, d'un cœur capable d'enthousiasme, il donna l'exemple 
d'une vie de labeur, tout entière orientée vers l'Eglise. 
Rome, les Catacombes, les basiliques, les grandes biblio
thèques, les archives mystérieuses, tout lui parlait, et il 
parlait lui-même de tout cela avec une grande majesté 
et un amour profond. Rentré à St-Maurice, il éventrait 
le sol dont il eût volontiers répété ce qu'Hugo disait de 
la mer dans « Oceano nox », ce sol et cette mer recelant 
l'un et l'autre nombre de secrets... Les pierres avaient un 
langage pour le directeur des fouilles, et les textes s'éclai
raient de vives flammes dans l'âme du chercheur. Agaune 
devenait un quartier de Rome, et dans les martyrs 
d'Agaune, c'était sans doute les témoins du Christ et les 
gloires de l'Eglise entière qu'il vénérait, mais c'était aussi 
« ses » Martyrs qu'il aimait... 
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M. Bourban n'était pas qu'historien du passé. Il savait 
aussi défendre une cause dans le présent, ou se dépenser 
lui-même au service du prochain. 

La mort frappa M. Bourban en pleine action, en habit 
de chœur, à l'église, au début de l'Office pontifical des 
Martyrs, alors qu'il parlait d'eux. Cette mort en apo
théose, — pareille au sort cruel qui frappe le soldat au 
cœur du combat, et qui le vêt de gloire pour les parades 
immortelles de l'histoire, — donna à Pierre Bourban une 
sorte d'auréole qui ajoute à sa vie quelque chose de mer
veilleux... 

Tel est l'homme que MM. Michelet et Dayer se propo
sent de nous faire connaître davantage. En ce moment, 
ils rassemblent les documents nécessaires pour écrire cette 
biographie et parler justement de son œuvre. Notre con
clusion sera donc une prière : que tous ceux qui peuvent 
aider nos confrères dans ce travail de recherche, les gra
tifient de leur aide. Les moindres souvenirs et les docu
ments les plus divers — publications, articles, sermons, 
correspondances, notes de tout genre, — tout sera accueil
li avec reconnaissance. (On peut correspondre à ce sujet, 
soit directement avec MM. Marcel Michelet et Dayer, 
soit avec la Rédaction des « Echos »). 

L. D. L. 
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